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gra phes. nie titres de ces chapitres:-
CuÂP. 1.-Définition générale des' offen-

ses. Il .nmprond 8 sections.
- II.-Do la Trahison, 8
- III.-Offenses contre la Religion, 3
- IV.-Do contre le Gouvernement, 5
- V.-Do contre l'admuinistration de

la Justice, 4
- VI.-Do contre la paix publique,
- VIT.-Do contre la monnaie,
- VIII.-Do contre le revenu public,3 "
- IX.-Do contre le mariage, 2 "
- X.-Do contre les documente publics.
- Xi.-Do sontre la morale et la dé-

c.-nce,
- XIl.--Do contre la santé publique,
- XiII.-De-s Nuisances communes,
- XIV.-Offenses contre le comnier-

ce public, le bureau de pos-
te. les rommunications pu.
bliques.

- XV.--.De 'homicide et autres offen-
ses contre la personîîne, 15

- XVI.-OTenses contre les habita-
tions, 3 "

- XVII.-Détetinons fraululeuses, 10 "
- XVIII.-Du Faux et des offensec

qui s'y rattachent,
- XIX.-Du libel,
- XX.-Du Parjure et du faux témoignage,
- XX[.-Des co-nplats et consp'rations,
- XXII.-Desdommagesmalicieux,
- XXIII.-De.4 assauts et batteries,
- XXI V.-Des tentatives de crimes et des ins-

tigations à le commettre,
- XXV.-Des vagabonds et fainéants.
Les dispositions de ce bill sont appirées de cita-

tion- nombreuses tirées du droit Romain. des stattuts
impériaux, des auteurs criminels anglais et améri-
cains et des statuts des Etats-Unis.

Le premier chapitre, comprend la définition des
offenses; des dispositions générales, l'explication de
la signification de mots techniques et autres qui se ren-
contrent dans le bill. Chaque chapitre contient des
dispositions générales d'uneapplication facile. En
un mot, ce bill s'il devient loi sera un code crimi-
nel aussi parfait que possible. M. Badgley a, pour
complément à ce bill, introduit un autre projet de
loi pour régler la procédure criminelle. Ce dernier
bill n'a pas encore que nous sachions, été distribué,
mais il est probable que la rédaction en est sembla-
ble à celle de celui que nous venons d'analyser.
Avec deux semblables lois, tout personne qui n'a
pas fait une étude spéciale des lois criminelles,
pourra les comprendre, les expliquer, et surtout les
appliquer avec la plus grande facilité. Nous espé-
rons que ces bills seront adoptés et qu'en veillera à
ce que la traduction française en soit exacte et cor-
recte ; ce qui n'est pas toujours le cas dans la traduc-
tion de nos statuts.

CosalE1L DE VLLE DE QUEBEC.

Sdance du 5 Juillet, 1850.

Lerture est donné de la correspondance entre le
commissaire des Terres et le Maire, à l'égard du
marché Finlay.

Reçu une pétition du quartier St. Roch, concer-

nant' le ramonage des Cheminées. -Renvoyée au
comité du feu.

Les Révérends Mestires Louts PaOULX, PA-
Tratc McMABON et ZPPHIRIN CHAREST, sont
nommés commissaires des Ecules de cette cité pour
l'année courante.

J. U. TasstE, écuyer, est nommé pour aller
soutenir à Toronto, les intérets des citoyens de Qué-
bec dans l'acte d'incorporation.

Résolu que le Greffier. transmette sans délai à
l'honble. Jean Chabot, une liste des membres du
conseil qui ont voté contre le rapport sur l'acte
d'incorporation.

Chronique Politique Européenne,

DE LA SEMAINE TERMINÉE LE 22 JUIN.

ANGLETERRE.-Comme nous l'avons déjà
annoncé, le ministère à essuyé une défaite dans la
chambre des Lords, sur la question grecque. Lord
Stanley a proposé un vote de censure contre le gou-
vernement. Cette proposition appuyée par Lord
Aberdeen, Lord Cardigan, Lord Brougham a été
combattue par le Marquis de Lansdowne, les lords
Ward, Beaumont, Eddisbury et le vicomte Canning.
La chambre s'est ensuite divisée : Pour la propo-
sition, 169 ; contre, 132.

M. Hume a donné avis qu'il proposerait un vote
de confiance en faveur du ministère.

FRANCE.-Rien d'important. M. Emile de
Girardin a abandonné la direction de la Preise.
Plusieurs agents socialistes ont été arrétés et cêon-
damnés à l'emprisonnement pour avoir crié dans
les rues :-JA bas Dieu ! vive l'enfer ! .J bas la re-
ligion ! Vive le pillage ! Vive la guillotine ! JA
bas le commerce !

L'attention des Parisiens est complètement absor-
bée par la question du salaire du Pré&ident. Il pa-
rait certain qu'il y a réconciliation entre la branche
ainée et la branche cadette de la maison de Bour-
bon ; cette dernière aurait cédé ses droits en faveur
du duc de Bordeaux.

La fortune de Louis Philippe se monte, dit-on, à
£160,000 sterling par année.

On pense à Paris que le ministère ne.peut se
maintenir longtemps. La question grecque se com-
plique d'avantage et parait plus embrouillée que ja-
mais. Les journaux français accusent le gouverne-
ment anglais de duplicité, et les journaux anglais
rétorquent l'accusation contre les agents français
dont la duplicité, disent-ils, est connue de tout la
monde !

Les journaux français ne parlent pas de la tenta-
tive d'assasinat contre la personne du Président.
Les papiers anglais qui en font mention, disent que
cette tentative a été faite par une personne de la
maison de Louis Napoléon, et que les détails n'ont
pas transpirés même à Paris.

ROME.-Tout y est parfaitement calme, sauf
quelques attentats isolés commis par les démagogues.

Le Pape a nommé une commission de six cardi-
naux chargés.de soumettre à eon approbation des ré-
solutions qui devront être adoptées pour le bien de
l'Etat.

On écrit de Rome, en date du 10 juin, au Cnsti-
tutionnel.

" Les processions dela Pte-Dieu sont terminée.
Jeudi dernier un événement encore mystérieux a jeté


